
1 
 

 

 

Solennité de saint Pierre et saint Paul 

Abbatiale Saint-Georges à Saint-Martin de Boscherville 

Jubilé des Pères Pierre Girard, Georges Neveu, 

Marcel Lefauchoux, Martin Sambou 

29 juin 2026 

 

Lecture du livre des Actes des Apôtres (12, 1-11) 
R/ De toutes mes frayeurs, 

le Seigneur me délivre. (cf. 33, 5) 
Lecture de la deuxième lettre de saint Paul apôtre à Timothée (4, 6-8.17-18) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (16, 13-19) 

 

Homélie 

Frères et sœurs, faisons les comptes : 70 + 70 + 60 + 25 = 225 années au service du Seigneur, de son 

Église et de l’humanité ! 

Bout à bout, cela fait un peu plus de 10% du temps qui nous sépare de Jésus Christ. 

Merci, frères et sœurs, de considérer que je me fourvoie en comptant, même si cela m’impressionne. 

Nous ne pouvons pas compter, car Dieu ne nous demande pas des comptes au sens où nous 

l’entendons habituellement. Il nous demande de suivre Jésus et son Évangile. 

Or, je n’ai pas lu dans l’Évangile que Jésus réclamerait plus d’électeurs ou de votes de satisfactions 

pour dépasser Jean le Baptiste, Élie, Jérémie ou un autre prophète. Je n’ai pas lu qu’il ait fixé des 

objectifs chiffrés même en matière de conversions ou de guérisons, car il est dans l’amour total, celui 

de son Père : « Ce n’est pas la chair et le sang qui t’ont révélé cela mais mon Père qui est aux cieux » 

(Mt 16, 17). 

Pierre, Georges et Martin, sans oublier Marcel Lefauchoux, fils de la charité, vous êtes au service de 

cet amour total, et nous vous en sommes très reconnaissants. Nous ne faisons pas les comptes ce soir 

mais nous sommes heureux de compter sur vous ! 

Vous êtes au service de l’amour total, chers frères, dans la grande diversité de vos humanités, de vos 

histoires, de vos tempéraments, de vos cultures. C’est une joie pour le diocèse de Rouen de compter 

ainsi sur le ministère de prêtres différents et communiant à la même mission reçue du Christ. C’est 

ainsi d’ailleurs que la liturgie nous donne de fêter ensemble Pierre et Paul. 

Mais qu’est-ce qu’être au service de l’amour total ? Je souligne deux choses simples. 

Être au service de l’amour total, c’est être entièrement donné. Nous le savons, c’est un combat, un 

combat de toute notre vie. Mais nous en accueillons les conditions que sont la pauvreté, l’obéissance 

et la chasteté dans le célibat. Celui-ci n’est pas simplement une abstention ou une ascèse plus ou moins 

bien vécue, ou même une disponibilité plus grande, il est un don ou, plus exactement, l’accueil d’un 

don, celui que Jésus a vécu. Notre mission n’est pas non plus un travail qui mériterait salaire, même 
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s’il est légitime d’avoir des temps de repos et de détente, et de quoi se vêtir, manger, et dormir. Notre 

mission est une réponse à l’amour total, pour en être le vecteur, le transmetteur : « Tout ce que tu 

auras lié sur la terre sera lié dans les cieux, et tout ce que tu auras délié sur la terre sera délié dans les 

cieux » (Mt 16, 19).  

Si la Tradition interprète cette phrase comme fondatrice du sacrement de réconciliation, nous 

comprenons qu’elle est bien plus large.  Elle indique que, par l’Église et ses ministres, le ciel et la terre 

sont unis dans l’unique perspective du Royaume, et que notre liberté demeure devant l’amour total. 

Les prêtres ne sont pas des magiciens mais plutôt des sourciers de l’amour total et des unificateurs, 

des hommes de communion. Y pensons-nous en donnant la communion ? 

Être au service de l’amour total, c’est aussi être au service jusqu’au bout. « Le Seigneur, lui, m’a assisté, 

dit saint Paul. Il m’a rempli de force pour que, par moi, la proclamation de l’Évangile s’accomplisse 

jusqu’au bout et que toutes les nations l’entendent » (2 Tm 4, 17). Merci, Martin, d’être témoin de 

l’Évangile venu dans une autre nation et de venir participer à la nouvelle évangélisation de notre pays 

; merci, Pierre, d’être infatigable jusqu’au bout pour porter l’Évangile en camp ou sur les hauts de 

Rouen ; merci, Ptit Georges, comme nous aimons vous appeler affectueusement, de considérer 

qu’aucune humanité, surtout pas celle qui est minorée, rabaissée, n’est étrangère à l’Évangile et, qu’au 

contraire, elle doit avoir la première place dans l’amour total de Jésus qui est allé jusqu’au bout. 

Célébrons avec grande joie ce soir l’eucharistie de l’amour total, accueillons-la avec foi, et prions pour 

que de nouveaux ministres du Seigneur prennent le relai. 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 

 

 


